
 

PARMI LES NOBLES RESULTATS DE L’HEGIRE 

 

 

DES TENANTS ET DES ABOUTISSANTS DE L’EMIGRATION  

DU PROPHÈTE A MEDINE. 

 

 

A / DU TRIOMPHE DU MONOTHEISME SUR LE PAGANISME 

 

1) L’Islam, havre de paix et de Salut pour les âmes.  

L’avènement de notre glorieux Prophète Mohammed, Salut Divin Sur Lui, fut, sans nul 

doute, une bénédiction pour l’humanité entière, en contribuant puissamment par un message, 

d’essence divine, à la destruction du paganisme, grossièrement matérialiste et en instaurant un 

renouveau de spiritualité dans un monde qui se trouvait tel que le nôtre, livré aux pires excès 

et menacé, de perdre son âme. 

L’Islam fut une libération pour les esprits, une direction pour les consciences, un havre de 

paix et de salut pour les âmes. Le Messager de cette paix, de cette miséricorde, de cette prise 

de conscience de l’humanité en vue d’un meilleur destin, fut le Prophète arabe, le Prophète 

Mohamed, Salut Divin Sur Lui, miraculeusement illettré, prédit par la Bible et l’Evangile, 

celui qui devait être non seulement le “ Digne des louanges “,  « le Glorifié » (pariklytos ), 

mais aussi tel qu’il fut appelé dans le texte grec de l’Evangile qui nous est parvenu, « le 

Consolateur » (parakletos) par l’effet, peut être, d’un lapsus qui n’était pas si malheureux, 

sans oublier que même les Quraychites, rendirent tous, hommage à la personne du Prophète, 

qu’ils qualifièrent de personne exceptionnellement  juste et intègre, grâce à Son 

comportement moral des plus vertueux qu’il manifestait vis-à-vis de Ses concitoyens, 

jusqu’au moment solennel de la prédication, à partir duquel il devint aux yeux des païens, le 

sorcier, l’imposteur, donc l’homme à abattre.  

Ce fut en effet, l’humanité tout entière qui se voyait tirée des ténèbres vers la lumière, et 

point uniquement le peuple arabe qui reçut, avec l’Islam, sa promotion historique. Le message 

de l’Islam naquit à la Mecque, cité marchande, érigée en république, qui contrôlait en ce 

début du haut Moyen âge, la route des caravanes entre l’Océan indien et le Proche Orient, et 

qui servait aussi de Métropole religieuse au Hidjaz, et à une bonne partie de la péninsule 

arabique, grâce à la présence du Sanctuaire plus que millénaire, ou le Temple sacré de la 

Kaaba. 
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